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Éditorial

Septembre est là et la période estivale semble déjà bien loin. Pour nos collégiens, 
le temps est venu de regagner les salles de classe. C’est un sujet de saison, un de 
ceux que les journalistes appellent un « marronnier ». Cependant, il ne s’agit pas 
cette année d’une rentrée ordinaire. En effet, grâce à la fibre optique qui équipe 

depuis deux ans l’ensemble des collèges vauclusiens, nous pouvons travailler sur un plan 
de développement du numérique éducatif qui nous permettra d’exploiter les possibilités 
offertes par l’Internet Très Haut Débit. Une avancée qui va de pair avec les investissements 
en matériel réalisés par le Conseil départemental : un million d’euros entre 2018 et 2019 
pour équiper nos établissements en PC, ordinateurs portables ou tablettes numériques. Une 
somme à laquelle il faut ajouter un budget de fonctionnement annuel de l’ordre de 120 000 €. 
En effet, nous sommes convaincus que c’est en mettant toutes les chances du côté de notre 
jeunesse que nous préparerons l’avenir.

Bien entendu, la fibre optique ne bénéficiera pas seulement aux collégiens mais bien à 
l’ensemble des Vauclusiennes et des Vauclusiens. Ainsi, d’ici la fin du premier semestre 
2021, les 105 communes de la zone d’intervention publique seront couvertes par le Très 
Haut Débit. Ce formidable coup d’accélérateur donné par l’Assemblée départementale 
unanime, sous l’impulsion de la majorité actuelle, répond à une préoccupation majeure : 
faire en sorte qu’aucun de nos concitoyens ne soit laissé sur le bord de la route, victime d’une 
fracture numérique au moment où notre quotidien est révolutionné par le numérique. En 
effet, les opportunités offertes par le Très Haut Débit sont quasiment infinies et impactent 
nos pratiques dans de nombreux domaines : médical, entrepreneurial, industriel, agricole, 
éducatif, administratif, pour n’en citer que quelques-uns. La dématérialisation des demandes 
de subvention pour les associations, mise en place dès le mois de septembre, est d’ailleurs 
l’une des applications permises par les outils numériques et la fibre optique.

Cependant, ce numéro ne tourne pas uniquement autour du Très Haut Débit. Traditionnellement, 
septembre est également le mois des Journées Européennes du Patrimoine. Pour cette 
édition 2019, le Conseil départemental vous ouvrira cette année encore les portes de son 
hémicycle, de ses Archives et de ses cinq musées pour vous inviter à une plongée au cœur de 
notre histoire et de notre patrimoine.

Par ailleurs, comme nous aimons cultiver non seulement l’esprit mais également le corps, 
le Conseil départemental de Vaucluse vous proposera également, le 22 septembre, de faire 
« Place aux sports » ! Cette journée gratuite, conçue comme une fête populaire sera l’occasion 
de s’informer mais également de s’initier aux nombreux sports que l’on peut pratiquer en 
Vaucluse.

Il me reste à vous souhaiter à toutes et tous une très belle rentrée !

Une rentrée  
        haut débit 

Maurice CHABERT, 
Président du Conseil départemental de Vaucluse
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Attention
aux agents des routes

 « On bosse pour vous, respectez nous » : un message fort, visible 
depuis la fin de l’été sur la flotte des véhicules du service départemental 

des routes. Objectif : inviter les usagers à faire preuve de prudence.          

« On bosse pour vous, respectez nous ». Ce slo-
gan, accompagné d’une photographie d’un agent en pleine 
intervention, s’affiche depuis quelques jours sur les véhi-
cules du Conseil départemental. L’occasion de rappeler 
des règles évidentes de bonne conduite. « Les 180 agents 
des routes travaillent au plus près de la circulation rou-
tière sur le réseau départemental, qui compte 2 330 km, 
souligne Thierry Lagneau, Vice-président du Conseil 
départemental en charge des Travaux, de l’Aménage-
ment et de la Sécurité. Ils exercent un métier qui peut 
être dangereux, une réalité que l’on a parfois tendance à 
oublier, tant nous sommes habitués à leur présence, de 
jour comme de nuit. Leur intervention à proximité immé-
diate du trafic est indispensable car ils veillent à la sécu-
rité des usagers. Mais c’est également aux automobilistes 
et aux motards de penser à leur sécurité ! ». 
Au plus près de la circulation, que ce soit sur des 
axes très passants ou sur des routes moins fré-
quentées, les agents départementaux sont en effet régu-
lièrement confrontés à des comportements s’avérant dan-
gereux et parfois irrespectueux voire agressifs. Et avec eux 
des risques d’accidents liés au non-respect de la signalisa-

tion mise en place ou à l’inattention des conducteurs.
Cette campagne d’information est également l’oc-
casion de mettre en lumière le rôle des agents 
départementaux et les missions qui leur sont 
confiées. En matière d’entretien, ils nettoient et main-
tiennent en état les chaussées et les abords (accotements, 
fossés, bassins ou plantations), ainsi que les aires de repos, 
les ouvrages d’art (ponts, viaducs, murs) et s’occupent éga-
lement des équipements comme la signalisation et les dis-
positifs de retenue. Ils réalisent par ailleurs différents tra-
vaux essentiels : le fauchage des herbes et de la végétation, 
les opérations de débroussaillage et d’élagage, mais aussi la 
mise en œuvre d’enrobés ponctuels pour le traitement, par 
exemple, des nids de poule. 
Autres missions : la surveillance des routes afin de consta-
ter les problèmes et les éventuelles infractions lors de 
patrouilles, l’information au public, le bon fonctionnement 
du réseau départemental, notamment en période hivernale. 
Sans oublier les interventions lors d’accidents, pour sécu-
riser le périmètre et remettre en circulation la route. Une 
présence 24h/24, conjuguée à un maillage de l’ensemble du 
territoire grâce à quatre agences et onze centres routiers  n 
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Rentrée

Nos collèges 
en mode rentrée  

23 000 élèves ont effectué 
leur rentrée le 2 septembre 
dans les 41 collèges publics 
vauclusiens. Une rentrée au 
programme bien rempli, entre 
travaux de rénovation, lutte 
contre le gaspillage alimentaire 
et lancement de nouvelles 
opérations pilotées par le Conseil 
départemental.          

Numérique éducatif  
Y’a du réseau au collège    
Le Conseil départemental souhaite mettre en place, d’ici 
2021, un véritable plan de développement du Numérique 
éducatif, s’appuyant sur l’accès au Très Haut Débit, désor-
mais effectif dans l’ensemble des collèges publics. Un objectif 
lié aux questions de renouvellement, de maintenance et de 
recyclage des matériels informatiques, en tenant compte de 
l’évolution des usages. A ce titre, 1 000 PC et une centaine 
de portables ont été mis à disposition des collèges entre 
2018 et 2019 et 20 établissements ont également été dotés 
d’un chariot de 16 tablettes numériques éducatives. Au total, 
500 000€ ont été investis par le Département en achat de 
matériel en 2018, et autant en 2019, auxquels s’ajoutent 
près de 120 000€ de frais de fonctionnement.
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Rentrée

Tous à la page !    
« Tous à la page ! » est une opération de grande envergure 
qui concerne, dès cette rentrée, 85 classes, de la 6e à la 3e 
dans 43 collèges du Vaucluse. Ce dispositif innovant a pour 
vocation d’encourager, grâce à l’écriture, la pratique de la 
lecture. Financé par le Département à hauteur de 45 000€, 
il propose la mise en place d’ateliers d’écriture, conduits 
par quatre associations * sélectionnées après appel à projet 
et réparties sur le territoire vauclusien. En tenant compte 
du programme pédagogique, les associations mèneront, en 
fonction de leurs compétences et spécificités, entre 6 à 10 
heures d’atelier d’écriture échelonnées durant l’année. Pas 
de thématique particulière pour cette première édition. Et 
pour valoriser le travail des élèves impliqués, une restitution 
aura lieu en fin d’année scolaire, sous différentes formes : 
lectures à haute voix, édition des écrits, numérique...
* Grains de lire à Carpentras,  Le Goût de Lire en Pays d’Apt, le 
Centre dramatique des villages du Haut Vaucluse et les Nouvelles 
Hybrides à La Tour d’Aigues.

Des chantiers d’envergure    
Après la rénovation du rez-de-chaussée et du CDI, sans 
oublier une salle polyvalente aménagée à l’automne 2018, 
la réhabilitation du collège Vallis Aeria, à Valréas, et de 
ses abords s’est poursuivie durant la fin de l’été. Prochaine 
étape, le réaménagement de la SEGPA (Section d’Enseigne-
ment Général et Professionnel Adapté), programmé pour 
l’été 2020. Montant total des travaux : 8,6 millions d'I, entiè-
rement financés par le Département. 
La restructuration partielle du collège Pays des 
Sorgues, au Thor, débutera, dès cette rentrée, pour 
une durée de 18 mois. Demi-pension, logements de fonc-
tion et accueil feront entre autres l’objet d’une reconstruc-
tion. L’opération est estimée à 5,8 millions d’I, là-aussi, pris 
en charge par le Conseil départemental.
Les travaux de réhabilitation du collège Voltaire à Sorgues, 
portant plus particulièrement sur l’amélioration de l’orga-
nisation fonctionnelle et une remise à niveau technique, 
devraient débuter courant 2020, pour un montant estimé 
à 5 millions d’I. Les études concernant la réhabilitation 
partielle et la requalification du collège Saint-Exupéry à 
Bédarrides ont débuté et se poursuivront durant l’année 
scolaire, pour un montant estimé à 6,8 millions d’I. Autre 
chantier de premier plan programmé, quant à lui en 2021 : 
la réhabilitation totale du collège Lou Vignarès, à Vedène. 
Ce bâtiment, en service depuis 1980 et d’une superficie de 
5 200 m2, accueille 750 élèves. Les travaux permettront de 
rendre le bâtiment plus fonctionnel, peu énergivore et res-
pectueux de l’environnement. Coût total : 14 millions d’I.

Cube.S 
se met en quatre 
pour économiser l’énergie     
Avec Cube.S (Challenge Climat Usage Bâtiments d’Ensei-
gnement Scolaire), les collèges vauclusiens sont invités à 
relever le défi de la transition énergétique. Ce challenge 
consiste à sensibiliser de manière ludique, en s’appuyant 
sur une dynamique de groupe, élèves et personnel afin de 
réduire la consommation énergétique de leur établisse-
ment. 
Objectif : une économie d’énergie de 10% en 2020 et 
de 40% d’ici 2030. Dès cette rentrée, le Département, 
qui prend en charge l’inscription payante au concours, 
souhaite faire participer au minimum cinq collèges vau-
clusiens. Ce programme quinquennal est accompagné 
par l’Institut Français pour la Performance du Bâtiment 
(IFPEB) et l’association Cerema, spécialisée en solutions 
innovantes visant à améliorer le cadre de vie des citoyens.
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Rentrée

Pas de vacances pour les travaux     
Comme chaque année, de nombreux chantiers ont été conduits 
dans les collèges durant l’été. Certains travaux d’entretien, de 
réfection et de réaménagement sont à présent terminés et les 
élèves peuvent profiter d’infrastructures remises à neuf. 

l Réfection de la cour au collège Albert-Camus,
   à la Tour d’Aigues  (170 000 €)
l Rénovation du parking des professeurs 
   au collège Barbara Hendricks, à Orange  (160 000 €)
l Réaménagement de la plonge (restauration scolaire) 
   au collège Paul-Eluard, à Bollène (20 000 €)
l Réfection du parking des professeurs au collège Silve, 
   à Monteux (106 300 €)
l Première phase de la restructuration du site du Lavarin, 
   à Avignon (collège Anselme-Mathieu) pour l’enseignement 
   d’un nouveau champ professionnel « Espace Rural et 
   Environnement » en SEGPA, dès la rentrée (65 000 €)
l Rénovation de chaufferies dans différents collèges. 

Lutte anti-gaspi au self

Ne me jette pas !   
Chaque année, un collège vauclusien jette 
jusqu’à 15 tonnes de nourriture. Globalement, 
25% des denrées sont gâchées, ce qui repré-
sente 205 000 repas entiers gaspillés, pour un 
coût de 355 764€ par an. Ce constat alarmant n’a pas échappé 
au Département qui a initié, depuis 2017, la lutte contre le 
gaspillage alimentaire dans ses restaurants scolaires. Un dis-
positif généralisé dès cette rentrée à tous les établissements 
publics vauclusiens, qui pourront s’appuyer sur l’expérience 
des collèges déjà engagés dans cette démarche l’an dernier. 
Différentes actions ont ainsi été mises en place avec une forte 
implication des élèves. Le collège Saint-Exupéry, à Bédarrides, 
a organisé des pesées menées par une vingtaine d’élèves.  
Au collège Giono, à Orange, l’un des établissements pilotes, 
une visite hebdomadaire des cuisines est intégrée, dès cette 
rentrée, au planning des 6e dans le but d’échanger avec le chef. 
Au collège André-Malraux, à Mazan, un « gachimètre » à pain 
en plexiglass permet aux 543 collégiens de mieux visualiser le 
gaspillage généré chaque jour. Au collège Victor-Schœlcher, à 
Sainte-Cécile-les-Vignes, la chef de cuisine propose une fois 
par mois un plat unique végétarien.  Le but : observer un éven-
tuel impact sur le gaspillage. Pour compléter ce programme, 
le Département a choisi l’association Les Petits Débrouillards, 
qui sensibilise les élèves, de manière ludique, à l’urgence de 
limiter le gaspillage alimentaire.

Thierry Lagneau
Vice-président du Conseil 
départemental en charge 
des Travaux, de l’Aménagement 
du Territoire et de la Sécurité

La rentrée scolaire est toujours 
un moment clé pour le Conseil 
départemental qui, rappelons-le, 
s’occupe entre autres du bâti des 
collèges. A ce titre, le Département 
assure la construction, la 
reconstruction, l’extension, les grosses 
réparations, les travaux d’entretien 
et l’adaptation aux nouvelles normes. 
Autant de missions destinées à donner 
à chaque élève toutes les chances de 
réussir sa scolarité en étudiant dans 
les meilleures conditions »

‘‘
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Social

Des professionnels 
au plus près des familles

Protection Maternelle et Infantile  

Mis en œuvre par le Conseil départemental, le service de Protection 
Maternelle et Infantile (PMI) veille sur la santé de la mère et de 

l’enfant et accompagne les futurs et les nouveaux parents.         

C
réée au lendemain de la seconde 
guerre mondiale, il y a près 
de 75 ans, dans le but de faire 
baisser la mortalité infantile, la 

Protection Maternelle et Infantile était 
très innovante pour l’époque, puisqu’elle 
visait à protéger les femmes enceintes 
et les enfants de moins de 6 ans en im-
pliquant déjà des médecins et des assistantes sociales. 
Ainsi, dès 1945, femmes enceintes et jeunes enfants 
bénéficient de nombreux services selon leur situation, 
leur âge et leurs besoins : prévention pré et post-natale, 
surveillance médicale, éducation des mères, agrément 
des modes de garde de la petite enfance... C’est aussi la 
même année que sont créés la Sécurité Sociale et le Ser-
vice d’Hygiène Scolaire. Puis, en 1946, sont instaurées 
les Prestations Familiales. 
En 1975, des postes de sages-femmes et d’infirmières 
puéricultrices, de psychologues ainsi que de conseillères 
conjugales et familiales sont créés dans les services de 
PMI. Rapidement, des lieux de soins curatifs puis pré-
ventifs se développent, offrant un véritable panel de 
services disponibles pour tous et entièrement gratuits. 
Rattachée à la Direction Départementale des Affaires 
Sanitaires et Sociales (DDASS), la PMI quitte dans les 
années 1980 la tutelle du Ministère de la Santé à la suite 
des lois de décentralisation et devient une compétence 

des Départements. À partir des années 
quatre-vingt-dix, les missions de la PMI 
voient leurs champs s’étendre à la pro-
motion et la protection de la santé, de la 
famille et de l’enfance. 

Un accompagnement personnalisé
Aujourd’hui, futurs parents, couples et 

enfants de la naissance jusqu’à six ans peuvent profiter 
de l’écoute, du soutien et de l’expertise de professionnels 
de santé, médecins, gynécologues, sages-femmes, puéri-
cultrices, infirmières et conseillères conjugales et fami-
liales... à travers un réseau dynamique de centres de 
proximité appelés en Vaucluse Espaces Départementaux 
des Solidarités (EDeS) répartis sur l’ensemble du terri-
toire. Placés sous l’autorité d’un médecin départemental 
au sein de la direction enfance-famille, les médecins et 
les acteurs médico-sociaux de PMI travaillent en équipe, 
chacun expert dans son domaine de compétences. En 
lien étroit avec l’ensemble des professionnels du service 
social et de l’Aide Sociale à l’Enfance, ils définissent les 
besoins médicaux, psychologiques, sociaux ou d’informa-
tion des futures mamans, des enfants, des ados, et des 
couples. 
Pour savoir où se trouve l’Espace Départemental des Soli-
darités le plus proche de chez vous, consultez le site
www.vaucluse.fr
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Social

Médecin généraliste, très attachée à la petite enfance, 
Julie Solary rejoint la PMI en 2017. « J’avais très envie 
de travailler en équipe », explique cette trentenaire 
dynamique qui endosse les responsabilités de médecin 
sur le territoire pertuisien. Ses missions de prévention 
sont variées. Elle reçoit en consultation des tout petits 
de 0 à 3 ans et intervient après la puéricultrice pour la 
suite du bilan médical, qui va de l’accompagnement à la 
parentalité à la pratique des vaccinations, en passant par 
le suivi psychomoteur de l’enfant.
« La PMI a pour vocation d’être universelle. Nous recevons 
beaucoup de familles en précarité, ou monoparentales, 
mais aussi ceux qui aiment le soutien qu’elle offre. C’est un 
moment dédié à l’écoute et à l’accompagnement de 
l’enfant et de sa famille, généralement assez long 
pour trouver les réponses à toutes les questions. 
C’est très apaisé comme consultation ».

Julie Solary intervient aussi en école maternelle pour 
réaliser le bilan Eval Mater, qui permet de déceler 
d’éventuels handicaps ou des troubles du comportement 
chez les enfants jusqu’à 6 ans par le biais de tests 
sensoriels, visuels, auditifs, psychomoteurs et de langage. 
Mais aussi pour aborder différents thèmes : le sommeil, 
l’alimentation, les dangers des écrans. En tant qu’experte, 
la praticienne est sollicitée, en cas d’information 
préoccupante, afin d’établir en toute objectivité une 
évaluation médicale de l’enfant. Elle veille également 
à la santé et au développement des enfants confiés à 
l’ASE (Aide Sociale à l’Enfance). « La force de la PMI, 
c’est que pour chacune des missions, nous travaillons 
en équipe avec d’autres professionnels de santé et des 
partenaires médico-sociaux. C’est intéressant d’échanger 
sur les situations, sur les familles, et d’apporter un regard 
croisé ».

Suzanne Bouchet 
Vice-présidente du Conseil 
départemental en charge 
de la Solidarité et du Handicap

Le service de Protection 
Maternelle et Infantile s’adresse 
à tous les publics et à tous les 
âges : parents ou futurs parents, 
familles, couples et enfants. Autant 
de missions réalisées dans le cadre 
d’un accueil de proximité grâce 
aux Espaces Départementaux 
des Solidarités (EDeS), qui 
sont répartis sur l’ensemble 
du territoire vauclusien. Cette 
proximité est synonyme d’équité. Il 
faut également souligner le travail 
de qualité des professionnels de 
la PMI, à l’écoute des Vauclusiens 
et qui font preuve de compétences 
appréciées du public »

‘‘

Médecin   
« Prendre le temps de trouver des réponses »  
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Social

Marie-Claire Duvergé s’est orientée vers la PMI 
après de longues années en salle de naissance et aux 
urgences de l’hôpital de Lille : « je voulais travailler dans 
l’accompagnement et être au cœur de la périnatalité ». 
Désormais, le social occupe une grande partie des missions 
de la sage-femme. Dans les EDeS ou à domicile, elle 
rencontre des femmes enceintes et les accompagne durant 

Puéricultrice  
« Aux petits soins pour les enfants »
Infirmière puéricultrice en hépatologie pédiatrique à Paris 
et au CHU de Nîmes en réanimation néonatale, Katell San-
chez choisit la PMI et s’installe à Avignon en 2006, puis à 
Orange en 2018. Depuis un an, en binôme avec le docteur 
Rossanino, médecin de PMI, elle œuvre au quotidien pour 
les 0-6 ans. Pas de journée type pour cette bretonne au 
planning chargé. En consultation, elle veille au bon 
développement des enfants, les pèse et les me-
sure, parle sommeil, allaitement et alimentation 
avec les parents. « Avec le praticien qui prend la suite du 
bilan médical, nous sommes en lien sur nos observations. 
On reparle ensemble des choses qui nous préoccupent. Le 
travail en équipe est important ». La puéricultrice effectue 
aussi des visites à domicile à la demande des parents ou sur 
critères particuliers (mamans en difficulté, prématurés...). 
« La visite à domicile permet d’avoir une vision de l’envi-
ronnement, de l’hygiène, et de savoir comment ça se passe 

toute leur grossesse. Un suivi régulier entièrement pris en 
charge, de la première visite jusqu’à l’arrivée de l’enfant. 
Elle réalise des examens complets. « Le pivot dans 
notre métier, c’est l’entretien prénatal précoce, 
durant lequel on balaie la situation familiale, 
économique, sociale et environnementale ». À 
partir de cet échange, Marie-Claire Duvergé identifie les 
grossesses à « risque social » : mineures, femmes seules, 
sous addictions, sans activité professionnelle ou victimes 
de violences conjugales… 
La sage-femme effectue un véritable travail de terrain et 
œuvre en transversalité avec l’équipe de professionnels de 
la santé, de l’enfance et de l’action sociale mais aussi des 
partenaires externes comme l’hôpital d’Avignon et l’UPB 
(Unité Parents Bébé) du CHS de Montfavet. Son but : 
prévenir les situations de détresse ou de maltraitance 
qui pourraient conduire plus tard à des mesures de 
protection de l’enfant. Écoute, dialogue, diplomatie, 
soutien, confiance étroite sont les maîtres mots de cette 
sage-femme impliquée qui organise aussi des cours de 
relaxation et des groupes de paroles contribuant au bien-
être de la future maman.

vraiment à la maison. 
Cela donne aussi une 
ouverture sur la famille 
au sens large ». En école 
maternelle, Katell assiste 
le médecin sur le bilan 
Eval Mater (dépistage des 
troubles d’apprentissage). 
L’agrément et le suivi des 
assistantes maternelles 
font partie de ses autres champs d’intervention. Enfin, en 
cas d’informations préoccupantes portées à la connais-
sance du Département, Katell Sanchez participe à l’évalua-
tion médico-sociale des situations familiales d’enfants en 
danger.  « On rend un rapport d’évaluation et pour cela, 
il faut mettre l’enfant en confiance, c’est primordial. Pour 
toutes nos missions, il faut créer du lien ». 

Sage-femme 
« Le pivot de ce métier, c’est l’entretien prénatal »
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Social

Florence Dognin, médecin généraliste, travaille depuis 
2001 en CPEF (Centre de Planification et d’Education 
Familiale). Dans ce lieu de prévention et d’information 
médico-social, cette femme médecin diplômée en 
gynécologie et en sexologie reçoit en consultation 
des femmes pour des questions gynécologiques. 
Principalement des jeunes filles, mais le CPEF est 
ouvert à tous. « Tout le monde peut venir nous voir 
avec ou sans assurance maladie, avec demande 
d’anonymat ou pas, mineurs sans l’autorisation 
des parents ou majeurs, hommes ou femmes. 
C’est gratuit et confidentiel, peu importe le secteur 

Claudie Saint-Léger, Conseillère Conjugale et Familiale 
(CCF), a exercé au sein du planning familial et en centre 
hospitalier avant d’intégrer, en 2005, le Centre de 
Planification et d’Education Familiale. C’est le travail 
en équipe qui l’a motivée à rejoindre le Département. 
« Que l’on soit médecin, puéricultrice, assistante 
sociale ou conseillère en économie sociale 
et familiale, on est tous dans l’accueil de la 
personne dans sa globalité. Ce travail en équipe 
est une richesse pour l’usager et pour nous ».
Régulièrement, dans le cadre des permanences de la PMI, 
elle vient se présenter aux parents qui amènent leurs 
enfants. Une bonne façon de faire connaître le centre de 
planification et de nouer le contact en cas de difficultés 
dans le couple, liées ou non à l’arrivée de l’enfant. Mais 
ses consultations ne se limitent pas aux relations de 
couple. Claudie Saint-Léger effectue aussi des entretiens 
pré et post IVG, des accompagnements autour de la vie 

vauclusien où habite l’usager » précise Florence Dognin. 
Choix, prescription et délivrance gratuite de la méthode 
contraceptive la plus adaptée à chaque patiente, suivi 
gynécologique, diagnostic de grossesse, prévention 
et dépistage du Sida ou des Infections Sexuellement 
Transmissibles, frottis de dépistage du col de l’utérus, 
difficultés sexuelles ou information sur l’Interruption 
Volontaire de Grossesse... les activités du médecin CPEF 
sont multiples. 
« La santé des femmes, l’aide à la planification des 
grossesses et la santé sexuelle restent nos missions 
premières ». Ce médecin CPEF travaille en équipe 
pluridisciplinaire, plus particulièrement avec la 
conseillère conjugale et familiale. C’est le cas notamment 
lors de séances d’information collectives d’éducation à 
la vie affective et sexuelle qu’elles animent en binôme 
en milieu scolaire ou en direction d’autres publics. « Le 
travail en PMI est essentiel car c’est de la prévention ».

affective, sexuelle et de la contraception, mais aussi 
autour de la famille ou de la personne, dans le cadre 
d’un événement familial particulier ou en cas de violence 
conjugale. Femmes, hommes et très jeunes personnes 
sont reçus de la même façon. Dans ce lieu d’écoute, la 
Conseillère Conjugale et Familiale aborde de nombreux 
sujets : l’identité sexuelle, l’homophobie, l’addiction, 
la dépression post-natale. « Nous accompagnons les 
personnes afin qu’elles trouvent leurs propres solutions 
et pour les aider à communiquer. Nous veillons au bien-
être des personnes et si cela est nécessaire, nous  les 
orientons vers d’autres professionnels. S’il y a des 
problématiques liées à leur histoire personnelle, nous 
les orientons vers un psychologue  ».

Médecin Centre de Planification 
et d’Education Familiale   
« Un accueil gratuit et anonyme »

Conseillère Conjugale et Familiale 
« Favoriser la communication 
dans le couple »



En bref

Lancée l’an dernier par le 
Conseil départemental de 
Vaucluse, la plateforme      
jobvaucluse.fr met en relation 
les allocataires du RSA et les 
entreprises qui recrutent. Une 
démarche innovante à l’heure 
du numérique. La formule 
séduira les viticulteurs à la 
recherche de vendangeurs, 
la demande de main-d’œuvre 
étant traditionnellement plus 
élevée pendant cette période. 
Jobvaucluse.fr permet à l’em-
ployeur de savoir rapidement 
si, dans son périmètre immé-
diat, un profil est disponible. 
Une proximité rendue possible 
grâce à la géolocalisation des 
offres et à la diversité des 
profils, grandes forces de la 
plateforme. 

Un plancher qui menace de 
s’effondrer, des sanitaires en 
extérieur, un manque d’accès à 
l’eau potable… Les locataires 
peuvent désormais signaler ces 
états de fait en composant le 
numéro de téléphone du gui-
chet unique de signalement des 
habitats indignes du Vaucluse. 
L’appel est enregistré, analysé 
et transmis aux services com-
pétents afin de traiter le pro-
blème dans les meilleurs délais. 
Ce service a été lancé officiel-
lement en mars dernier  par 
Corinne Testud-Robert, Vice-
présidente du Conseil dépar-
temental en charge de l’Ha-

Ce service public de proximité, 
souvent méconnu des Vauclu-
siens, est pour Maurice Cha-
bert, Président du Conseil dé-
partemental, « un acteur public 
essentiel au service des citoyens 
et des acteurs locaux ». Le Labo-
ratoire départemental d’analyses 
contribue en effet à la protection 
du consommateur et à la sur-
veillance sanitaire à travers ses 
principales activités, que sont 
l’hygiène alimentaire et la biolo-
gie vétérinaire. Il vient de fêter les 
20 ans de son accréditation par 
le Cofrac, reconnaissance de la 
compétence de ses équipes, de 
la fiabilité de ses analyses et de 
son impartialité à l’égard de tous 
ses clients : 
r e s t a u r a -
teurs, pro-
fessionnels 
de l’agro-ali-
mentaire et 
éleveurs...

Une plateforme 
sur le  « logement adapté »   
Dans le Vaucluse, comme ailleurs sur l’ensemble du territoire fran-
çais, le logement adapté pour les personnes en situation de han-
dicap souffre d’un déséquilibre entre une offre insuffisante et une 
demande toujours croissante. La plateforme « logement adapté 
84 », lancée en juin par l’association HandiToit Provence, s’efforce 
de résoudre cette équation en améliorant l’information et la gestion 
des attributions. Une centaine de logements adaptés dans le Vau-
cluse ont déjà pu être identifiés. « Ce sujet fait partie de l’ADN du 
Département, souligne Corinne Testud-Robert, Vice-présidente 
du Conseil départemental en charge de l’Habitat. L’implication 
du Conseil départemental va bien au-delà de ses obligations légales 
et s’appuie notamment sur la MDPH, la Maison Départementale des 
Personnes Handicapées et la Direction départementale des per-
sonnes âgées et handicapées ».

bitat, présidente de l’Agence 
Départementale d’Information 
sur le Logement de Vaucluse 
(ADIL 84) et Bertrand Gaume, 
Préfet de Vaucluse, ainsi que 
par les partenaires départe-
mentaux. Il est hébergé par 
l’ADIL 84. « 18 000 logements 
sont considérés comme poten-
tiellement indignes, c’est-à-dire 
utilisés à des fins d’habitation 
alors qu’ils ne sont pas prévus 
à cet effet »,  a rappelé Corinne 
Testud-Robert, soulignant par la 
même occasion l’importance de 
ce guichet. 
contact@habitatindigne84.
org - Tél. 04 90 16 34 38.

c’est aussi pour 
les viticulteurs !

Le Laboratoire 
départemental 
d’analyses fête 
ses 20 ans 
d’accréditation

Un guichet unique contre 
l’habitat indigne
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C’est nouveau

demandes de subvention
Fini le papier pour les 

 Le Conseil départemental lance Vaucluse Services, une nouvelle 
fonctionnalité du site www.vaucluse.fr, grâce à laquelle les associations 

vont pouvoir effectuer de façon sûre et rapide leurs demandes de 
subvention sous une forme entièrement dématérialisée.           

L e 16 septembre, démarrera la nouvelle campagne de 
demandes de subvention auprès du Département. C’est 
aussi la date à laquelle les associations pourront accé-

der, via le site www.vaucluse.fr, à Vaucluse Services. Grâce 
à cette nouvelle fonctionnalité, les associations vont rem-
plir leur dossier, joindre les pièces nécessaires et adresser 
leur demande entièrement en ligne. En clair, fini le papier 
puisque ces démarches se feront exclusivement sous forme 
dématérialisée. « Il n’est pas toujours facile de bousculer les 
habitudes, mais la procédure est accessible à tous et consti-
tue un véritable progrès dans la relation que le Département 
entretient avec les associations, assure Maurice Chabert, 
Président du Conseil départemental. Passé un temps 
d’adaptation, tout le monde sera gagnant ».  
Le fonctionnement de Vaucluse Services est simple. Chaque 
association commence en effet par créer son compte sur le 
site, puis s’identifie en indiquant son numéro RNA (Réper-
toire National des Associations) ou Siret pour récupérer 
automatiquement les informations des bases de données 

nationales. Il suffit ensuite de scanner les 
pièces justificatives requises puis de les 
enregistrer dans  le « porte-documents », 
espace sécurisé de l’association, afin de les 
joindre au formulaire de demande. Les do-
cuments demandés sont identiques à ceux 
des anciens dossiers papiers. Il s’agit par 
exemple du budget prévisionnel de l’asso-
ciation, du projet, des statuts déclarés, du  
dernier rapport d’activité ou encore des 
comptes annuels. 
C’est le premier service 100% 
dématérialisé lancé par le 
Département. Il présente plusieurs 
avantages, comme la réduction du délai de 

traitement des dossiers et la possibilité pour les associations 
de suivre l’avancement en temps réel en se connectant sur 
le site. « Vaucluse Services participe enfin à notre ambition 
en matière de protection environnementale avec la fin de 
l’utilisation des traditionnels documents papiers qu’il fallait 
en outre nous adresser par courrier », conclut Maurice 
Chabert n 

Téléchargez le mode d’emploi 
de Vaucluse Services sur 
www.vaucluse.fr. Vous y 
trouverez également les dates 
des réunions d’information et 
de présentation. Pour toute 
question, envoyez un message 
à l’adresse contact@vaucluse.fr 
ou composez le 04 90 16 15 00.



L
e numérique chamboule nos vies. Aujourd’hui 
déjà et plus encore demain, grâce à la connexion 
internet Très Haut Débit (THD), il devient possible 
d’échanger des fichiers informatiques à grande 

échelle, de bénéficier de consultations médicales réalisées 
par des spécialistes se trouvant à plusieurs centaines de 
kilomètres, d’apprendre et d’enseigner différemment grâce 
à de nouveaux outils pédagogiques en ligne, d’offrir aux 
touristes de nouvelles expériences en réalité virtuelle, 
de réaliser l’essentiel de ses démarches administratives 
sans bouger de chez soi… Bref, le Très Haut Débit (de 10 
à 100 fois supérieur à l’ADSL) représente une révolution 
technologique comparable à l’arrivée de l’électricité ou à la 
généralisation de l’ordinateur personnel. Mais encore faut-
il y avoir accès… 

Le déploiement du THD est aujourd’hui en 
cours sur l’ensemble du territoire du Vaucluse, 

de la révolution  Très Haut Débit
Le Vaucluse à l’avant-garde 

100% du territoire vauclusien 
sera connecté au réseau internet 
Très Haut Débit avant la fin 2022. 
Un objectif bientôt atteint grâce 
à l’engagement fort du Conseil 
départemental de Vaucluse, qui a 
pris l’initiative de déployer la fibre 
optique dans 105 communes sur 
151. Aucun Vauclusien ne restera 
ainsi à l’écart de cette révolution 
technologique majeure.      
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de la révolution  Très Haut Débit
très largement grâce à l’action du Conseil 
départemental, qui a pris les choses en main sur les 
deux tiers de notre territoire. Pour en comprendre les 
raisons, il faut rappeler que les opérateurs privés, comme 
Orange ou SFR, se sont positionnés dès 2011, à la demande 
de l’Etat, sur les secteurs qui les intéressaient. C’est ainsi 
qu’ils assurent et financent le déploiement du THD sur 
46 communes vauclusiennes, qui représentent les deux tiers 
de la population (voir carte en pages 18 et 19). Restaient 
donc 105 communes situées dans des secteurs moins 
denses ou en zone rurale, qui risquaient d’être privées de 
ce progrès technologique important. « Il n’était évidemment 
pas question que nous laissions s’installer une fracture 
numérique entre les différents territoires du Vaucluse, 
explique Maurice Chabert, Président du Conseil 
départemental. Le Conseil départemental a donc fait le 
choix, il y a quelques années, de prendre en charge, avec 
ses partenaires, le déploiement de la fibre optique dans ce 

Le dossier

170 millions d’euros
auront été investis dans le 
réseau d’initiative publique (105 
communes) entre 2012 et 2021 
par le Conseil départemental, 
l’Union européenne, l’État, la 
Région Sud Provence-Alpes-Côte 
d’Azur, 11 intercommunalités 
vauclusiennes et Vaucluse 
Numérique.

Le Très Haut Débit, qu’est-ce que c’est ?
Une connexion internet supérieure à 30 mégabits par 
seconde. Le Conseil départemental a fait très tôt le choix 
de déployer son réseau exclusivement en fibre optique, un 
fil de verre, plus fin qu’un cheveu, dont les performances 
sont 10 à 100 fois supérieures à celles de l’ADSL. C’est la 
garantie d’usages infiniment plus performants à la maison 
mais aussi dans de nombreux secteurs comme l’entreprise, 
la santé, les services publics, l’éducation, etc.

qu’on nomme la zone d’intervention publique. Cela s’inscrit 
pleinement dans nos missions en matière de solidarité et 
d’aménagement du territoire. L’objectif est que tous les 
Vauclusiens aient un même accès au Très Haut Débit ». 
Fin 2011, le Département a confié à la société Vaucluse 
Numérique, par délégation de service public, la conception, 
la construction et l’exploitation du réseau public. 

Ce programme s’achèvera à la mi-2021, grâce 
au coup d’accélérateur spectaculaire donné 
par l’actuel exécutif du Conseil départemental. 
« Initialement, le déploiement devait se poursuivre jusqu’en 
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2036, la date fixée par la précédente majorité, poursuit 
Maurice Chabert. Nous avons travaillé d’arrache-pied 
pour ramener ce calendrier à 2021. Parce qu’il n’était pas 
possible, au XXIe siècle, de laisser des Vauclusiens et des 
Vauclusiennes à l’écart de cette révolution technologique 
14 ans de plus, c’est tout simplement une question 
d’équité ». 103  zones d’activité (comme 307 sites publics 
majeurs) ont été reliées très tôt au réseau THD public, 
car permettre aux entreprises vauclusiennes de rester 
compétitives et surtout réactives vis-à-vis de leurs clients 
et de la concurrence est un choix politique et économique 
évident. Sans compter qu’il s’agit d’un critère essentiel 
pour les entreprises qui cherchent à s’installer. Mais 
aujourd’hui, le déploiement concerne l’ensemble des 
usagers (voir notre infographie pages 18-19). Dans la zone 
publique, 60 000 foyers seront équipés avant la fin du mois 
d’octobre et 100% des domiciles seront raccordables d’ici 
la mi-2021. Cet objectif sera atteint grâce à la mobilisation 
du Conseil départemental, dont la volonté d’accélérer a 
été déterminante dans l’engagement de l’ensemble des 
partenaires : l’Union européenne, l’Etat, la Région Sud 
Provence-Alpes-Côte d’Azur et onze intercommunalités du 
Vaucluse (1). 

Cette mobilisation exemplaire fait du Vaucluse un 
pionnier à l’échelle nationale car le déploiement 
en zone publique s’achèvera avant celui de la zone 
privée. L’opérateur Orange a d’ores et déjà déployé son 
réseau dans 20 communes sur 32 et poursuit les travaux. 
SFR, de son côté, se met en ordre de marche et a commencé 
le déploiement dans 15 communes via la pose d’armoires 

de rue. Orange comme SFR annoncent une 
couverture complète de leur secteur d’ici 
environ deux ans. Le Très Haut Débit par-
tout et pour tous en Vaucluse, c’est déjà 
plus qu’une promesse. Demain, ce sera une 
réalité  n      
 
Pour en savoir plus, rendez-vous sur 
www.vaucluse.fr pour télécharger le 
fascicule « Le Très Haut Débit Partout 
Pour tous »

(1) Les intercommunalités ayant cofinancé le déploiement de la fibre optique en 
zone d’intervention publique : Aygues-Ouvèze en Provence, Enclave des Papes-
Pays de Grignan, Rhône Lez Provence, Vaison Ventoux, Pays Réuni d’Orange, Les 
Sorgues du Comtat, Pays des Sorgues et des Monts de Vaucluse, Luberon Monts 
de Vaucluse, Pays d’Apt Luberon, Sud Luberon, Ventoux Sud. 

Benoit Fregeville 
Radiologue à Apt

« L’accès au numérique est souvent lié au problème des déserts 
médicaux. Le Très Haut Débit, parce qu’il permet de faire de la 
télé-radiologie par exemple, offre une réponse au manque de 
médecins. En tant que radiologue, je suis très consommateur de 
Très Haut Débit et ça apporte une sécurité et un confort à tous 
les niveaux. On peut ainsi répondre très vite à une demande, une 
analyse de résultats… Tout va de pair : un accès rapide, des ana-
lyses précises et transmises rapidement en dépit de leur poids, 
une possibilité d’avoir d’autres avis…» 

Benjamin et Olivier Bagnis 
LT-Labo à Gargas

« Nous sommes un laboratoire spécialisé dans la fabrication de 
compléments alimentaires pour des réseaux de magasins bio. 
C’est un secteur très concurrentiel où la rapidité est facteur de 
compétitivité. Réagir vite est essentiel et, en ce sens, l’accès à la 
fibre est crucial. Mais c’est aussi au quotidien que c’est important : 
par exemple, dans le domaine de la création de documents gra-
phiques ou d’étiquettes, ce sont des dossiers lourds à télécharger. 
Avant, cela nous obligeait à trouver d’autres solutions de transfert. 
Là, c’est simple, rapide, efficace ».

Grâce au Département, ils ont déjà la fibre

Le dossier
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Qu’est-ce qu’on entend par « fracture numérique » ?
La meilleure définition est l’exclusion de l’accès et des usages du numé-
rique. Et cela recouvre plusieurs éléments. Il y a bien sûr, d’abord, l’absence 
de connexion tout court, par manque de moyens ou en raison de la situation 
géographique, les fameuses zones blanches, ou de modes de vie particuliers, 
comme l’errance. En 2017, 15 départements de métropole avaient encore 
plus de 20 % de leurs populations bénéficiant d’un accès à internet inférieur 
à 3Mbit/s, soit 7,5 millions de foyers. Et on estime à 500 000 personnes, ceux 
qui n’ont pas accès à internet. Il faut aussi prendre en considération le manque 
de maîtrise des usages des technologies numériques, en raison d’un sentiment 
d’illégitimité ou par absence de formation. On voit les difficultés que cela pose : 
70 % des entreprises veulent que le CV des candidats arrive par e-mail ! Vous 
voyez donc que c’est aussi un cercle vicieux : une zone peu ou pas desservie, 
des usagers par conséquent, peu ou pas formés et des démarches quotidiennes 
de plus en plus difficiles à accomplir... Ce que fait le Conseil départemental de 
Vaucluse dans ce domaine est donc exemplaire, en termes de solidarité.

Quels sont les effets au quotidien ?
Lorsque vous devez, pour toute démarche, télécharger un formulaire et que 
vous ne savez pas comment faire, c’est un handicap... Alors il ne faut pas être 
totalement négatif : de plus en plus de structures, d’associations et de services, 
proposent du soutien, de l’accompagnement et des formations (Dans ses Es-
paces Départementaux des Solidarités, le Conseil départemental de Vaucluse 
propose une aide gratuite via ses Assistants en Démarches Administratives 
et Numériques, Ndlr). Parce que cette dématérialisation ne va pas s’arrêter 
là. Je vais vous donner un exemple caractéristique de la fracture : 100 % des 
inscriptions à Pôle Emploi se font par internet. Et si vous n’y avez pas accès ? 
En majorité, les « exclus » du numérique ne se sentent pas légitimes, voire ont 
le sentiment d’être incompétents ou dépassés.

Comment réduire cette fracture inquiétante ?
Il y a d’abord l’accès physique. C’est la base évidemment. Car même si tout 
le monde n’a pas les moyens d’acquérir un ordinateur, les smartphones ont 
cette fonctionnalité et on peut toujours trouver un lieu. Ensuite, il faut lutter 
contre les effets de stigmatisation des plus fragiles par la médiation numérique, 
comme le fait le Département de Vaucluse. Après, il y a la formation initiale 
et continue au numérique… Pour résumer, il y a l’accès puis l’utilisation de 
la machine et des services numériques. Pour certaines personnes modestes, 
exclues, isolées ou trop âgées, « la dématérialisation de l’administration est 
inhumaine et brutale » comme le dit la sociologue Dominique Pasquier. L’accès, 
la médiation et la formation au numérique sont les trois clefs pour un numé-
rique inclusif et non producteur d’exclusion.

Pascal Plantard
Professeur des Universités en Sciences de l’Éducation
Anthropologue des usages des technologies numériques
Auteur de Pour en finir avec la fracture numérique, 
aux éditions Fyp

« Ce que fait le Département de Vaucluse 
en termes de solidarité est exemplaire »

Jean-Marie Roussin  
Vice-président du Conseil 
départemental, 
chargé de l’Économie 
et du Développement numérique

Le Conseil départemental a 
choisi d’être pionnier dans 
le déploiement du Très Haut 
Débit. C’est un investissement 
majeur et un avantage compétitif 
essentiel. La fibre optique 
renforce déjà et renforcera 
encore plus à l’avenir notre 
attractivité. Elle permettra de 
dynamiser en particulier les 
secteurs ruraux, car nombre 
d’entrepreneurs sont aujourd’hui 
à la recherche d’un cadre de 
vie agréable et d’une connexion 
THD, indispensable à la bonne 
marche des entreprises ».

‘‘

Le dossier
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Le dossier

Et chez moi,le Très Haut   Débit, c’est pour quand ? 
Pour le savoir, deux solutions : 

je consulte la carte ci-dessous ou je me connecte à 
www.vaucluse-numerique.fr

• Je suis dans la zone Orange si j’habite 
Aubignan, Avignon, Beaumes-de-Venise, Carpentras (ville partagée 
avec l’opérateur SFR), Caumont-sur-Durance, Cavaillon, Châteauneuf-
de-Gadagne, Cheval-Blanc, Entraigues-sur-la-Sorgue, Gigondas, 
Jonquerettes, Lafare, La-Roque-Alric, Le Barroux, Le Pontet, Le Thor, 
Les Taillades, L’Isle-sur-la-Sorgue, Loriol-du-Comtat, Mérindol, Monteux, 
Morières-lès-Avignon, Orange, Pernes-les-Fontaines, Pertuis, Saint-
Hippolyte-le-Graveyron, Saint-Saturnin-lès-Avignon, Sarrians, Suzette, 
Vacqueyras, Vedène, Velleron.
Pour connaître la date à laquelle mon domicile 
sera raccordable, je me connecte sur 
https://reseaux.orange.fr/cartes-de-couverture/fibre-optique

• Je suis dans la zone SFR si j’habite
Le Beaucet, Beaumont-du-Ventoux, Bedoin, Caromb, Carpentras (ville 
partagée avec l’opérateur Orange), Crillon-le-Brave, Flassan, La-Roque-
sur-Pernes, Malaucène, Mazan, Modène, Saint-Didier, Saint-Pierre-de-
Vassols, Sorgues, Venasque.
Pour connaître la date à laquelle mon domicile 
sera raccordable, je me connecte sur 
www.sfr.fr/carte-couverture-reseau-sfr-fibre-optique/

Dans quelle zone se trouve mon domicile ? En zone     d’intervention publique ou en zone privée ?

Je suis dans la zone d’intervention privée, dans laquelle les 
opérateurs Orange et SFR déploient le réseau THD d’ici 2022

Mon domicile est raccordable au réseau THD privé
Je dois patienter trois mois avant de pouvoir choisir mon opérateur en toute 
liberté et contracter un abonnement. Trois mois est le délai légal pour que 
tous les opérateurs aient la même information et que la concurrence puisse 
s’exercer normalement.
Si mon domicile est déjà éligible, je peux souscrire immédiatement  un 
abonnement. Je me rends alors sur les sites internet des principaux 
fournisseurs d’accès pour connaître leurs offres commerciales. Attention, il 
est possible que certains opérateurs me facturent des frais de raccordement 
jusqu’au domicile, je compare donc soigneusement les offres.
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Le dossier

Et chez moi,le Très Haut   Débit, c’est pour quand ? 

• Mon domicile est déjà raccordable ou sera raccordable dans les prochaines
semaines si j’habite 
Ansouis, Apt, Bédarrides (en partie), Bollène, Cabrières d’Aigues, Cabrières d’Avignon, 
Châteauneuf-du-Pape, Le Crestet, Fontaine-de-Vaucluse, Gargas, Gordes, Goult, 
Grillon, Lagnes, Lamotte-du-Rhône, Lapalud, La Bastidonne, La Motte d’Aigues, La 
Tour d’Aigues, Les Beaumettes, Maubec, Mondragon, Mornas, Oppède (en partie), 
Richerenches, Roaix, Robion, Roussillon, Saignon (en partie), Saint-Martin-de-la-
Brasque, Saint-Pantaléon, Saint-Saturnin-les-Apt (en partie), Sannes, Saumane, 
Séguret, Vaison-la-Romaine, Valréas, Villelaure, Visan.

• Mon domicile sera raccordable d’ici la mi-2021 si j’habite
Althen-des-Paluds, Aurel, Auribeau, Beaumont-de-Pertuis, Bédarrides (en partie), 
Blauvac, Bonnieux, Brantes, Buisson, Buoux, Cadenet, Caderousse, Cairanne, Camaret-
sur-Aigues, Caseneuve, Castellet, Courthézon, Cucuron, Entrechaux, Faucon, Gignac, 
Grambois, Jonquières, Joucas, La Bastide-des-Jourdans, Lacoste, Lagarde d’Apt, 
Lagarde-Paréol, Lauris, Lioux, Lourmarin, Malemort-du-Comtat, Ménerbes, Méthamis, 
Mirabeau, Mormoiron, Monieux, Murs, Oppède (en partie), Peypin d’Aigues, Piolenc, 
Puget-sur-Durance, Puyméras, Puyvert, Rasteau, Rustrel, Sablet, Saignon (en partie), 
Saint-Christol, Saint-Léger-du-Ventoux, Saint-Marcellin-les-Vaison, Saint-Martin-de-
Castillon, Saint-Romain-en-Viennois, Saint-Roman-de-Malegarde, Saint-Saturnin-les-
Apt (en partie), Saint-Trinit, Sainte-Cécile-les-Vignes, Sault, Savoillan, Sérignan-du-
Comtat, Sivergues, Travaillan, Uchaux, Vaugines, Viens, Villars, Villedieu, Villes-sur-Auzon, 
Vitrolles-en-Luberon, Violès.
Pour avoir des détails sur la date à laquelle mon domicile sera raccordable, 
je me connecte sur www.vaucluse-numerique.fr

Mon domicile est raccordable au réseau THD public
Sur le site vaucluse-numerique.fr, je regarde quelle couleur est associée à mon adresse. 
 • PASTILLE ORANGE : les travaux sont terminés et mon logement sera éligible dans un délai 
maximal de 3 mois correspondant au gel commercial imposé par la règlementation. Dans ce 
cas, la date de mon éligibilité est indiquée lorsque je clique sur la pastille et je peux remplir un 
formulaire afin d’en être informé par mail le moment venu.
• PASTILLE VERTE : mon logement est déjà éligible. Je peux contacter le ou les opérateurs de 
mon choix parmi ceux commercialisant leurs services sur le réseau départemental pour souscrire 
un abonnement. La liste exhaustive des opérateurs proposant des offres se trouve sur 
www.vaucluse-numerique.fr
Aucun frais de raccordement ne peut m’être demandé (sauf très rares exceptions).

Dans quelle zone se trouve mon domicile ? En zone     d’intervention publique ou en zone privée ?

Je suis dans la zone d’intervention publique, dans 
laquelle Vaucluse Numérique, délégataire du Conseil 
départemental, déploie la fibre optique
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Journées du Patrimoine

Le Vaucluse est riche de son histoire et de son patrimoine mais 
que vaudraient-ils s’ils restaient confidentiels ? 
Les 21 et 22 septembre, les Journées Européennes du 
Patrimoine vous offrent l’occasion de (re)découvrir en accès libre 
les cinq musées départementaux, les Archives départementales et 
l’Hôtel du Département.        

Le patrimoine est  à vous !

Les Archives départementales se dévoilent 
Dans un coin du Palais des papes, derrière des murs épais, 
se trouve un service parfois méconnu, en charge de préser-
ver les traces, essentiellement écrites, laissées par les insti-
tutions, par  les administrations et par les individus qui nous 
ont précédés. Lieu de conservation des documents, dont les 
plus anciens datent de mille ans, les Archives départemen-
tales lèvent le voile sur notre Histoire en nous apprenant à 
connaître et à comprendre le passé. 
Les Journées du Patrimoine sont l’occasion de les parcou-
rir - à ne pas rater, la Chapelle Benoît XII et ses immenses 
rayonnages - d’y admirer des documents parfois très rares 
et de faire la connaissance des archivistes chargés de les 
collecter, de les identifier et de les classer.  
Samedi 21 septembre visite guidée à la tombée de la nuit de 
18h à 20h sur inscription au 04 90 86 71 72 ou au 04 90 86 71 
70. Attention, nombre limité de places. Dimanche 22 septembre, 
entrée libre en continu de 13h à 19h. 
Archives départementales de Vaucluse, Palais des papes, à Avi-
gnon, montée du jardin des Doms. www.archives.vaucluse.fr 

Plongée dans la vie quotidienne en 39-45 
au Musée d’Histoire de Fontaine-de-Vaucluse 
Dans cette visite commentée, le Musée Jean Garcin, 39-45 : 
L’Appel de la liberté vous invite à une immersion dans le 
quotidien des Français pendant la Seconde guerre mondiale. 
Pour ce faire, il s’appuie sur des décors reconstitués et sur 
une riche collection d’objets de cette époque, témoins des 
restrictions, de la propagande et de l’idéologie du Régime 
de Vichy.
Samedi 21 septembre, visite commentée à 15h. Tout public, durée 
d’environ une heure. Entrée gratuite tout le week-end de 11h à 
13h et de 14h à 18h.
Musée d’histoire Jean Garcin, 39-45 : L’Appel de la liberté, 
Chemin du gouffre à Fontaine-de-Vaucluse.
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Journées du Patrimoine

Le patrimoine est  à vous !
S’initier à la calligraphie 
au Musée Pétrarque  

La calligraphie est à l’honneur au Musée-bibliothèque Fran-
çois Pétrarque, qui propose de découvrir le nouvel atelier 
d’initiation à la calligraphie et à la paléographie de Bernard 
Vanmalle, voire de s’essayer aux techniques d’écriture ma-
nuscrite utilisées au Moyen-Âge, avant l’invention de l’impri-
merie.
Dimanche 22 septembre de 14h à 17h, ateliers-minutes en conti-
nu. Entrée gratuite tout le week-end, de 11h à 13h et de 14h à 18h. 
Musée-Bibliothèque François Pétrarque, rive gauche de la Sorgue 
à Fontaine-de-Vaucluse.  

Eau, climat, économie,  
« Tout est lié » au Musée 
de la Boulangerie

S’alimenter, c’est aussi avoir une influence sur l’aménage-
ment du territoire, la qualité de l’eau, le changement clima-
tique, les rapports socio-économiques… Qu’il s’agisse des 
choix alimentaires, des enjeux sanitaires ou des défis environ-
nementaux, « Tout est lié », comme le rappelle  France Nature 
Environnement dans cette exposition présentée au Musée de 
la Boulangerie.  Le musée départemental propose également 
une visite guidée pour découvrir toutes les étapes de la fabri-
cation du pain ainsi que l’histoire des différentes technologies 
du blé : meunerie, minoterie, panification. Une balade dans 
l’univers de la « boulange », du champ de blé à l’assiette.
Samedi 21 septembre à 15h, visite commentée des collections sui-
vie d’une dégustation de pains. Entrée gratuite tout le week-end de 
10h30 à 13h et de 14h30 à 18h. 
Musée départemental de la Boulangerie, 12, rue de la République 
à Bonnieux. 

Démonstrations de vannerie au Musée de Cadenet 
Conservatoire des traditions et de l’histoire des vanniers de 
la région, le Musée de la Vannerie œuvre à la vitalité de la 
vannerie contemporaine. Deux vanniers locaux proposent de 
partager leurs savoir-faire à travers des démonstrations.
Samedi et dimanche à partir de 14h30. Entrée gratuite tout le week-
end de 10h30 à 13h et de 14h30 à 18h. 
Musée départemental de la Vannerie, avenue Philippe de Girard à 
Cadenet. 

Elisabeth Amoros
Vice-présidente du Conseil départemental 
chargée de la Culture, de la Culture provençale  
et du Patrimoine

Les Journées Européennes du Patrimoine
restent le rendez-vous privilégié pour
(re)découvrir les cinq musées départementaux et  
les Archives départementales, sans oublier l’Hôtel 
du Département. C’est aussi une manière de 
permettre à tous les Vauclusiens de mieux connaitre 
notre histoire commune, à travers des visites 
commentées et des animations »

‘‘
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Journées du Patrimoine

Les musées départementaux et leurs collections proposent un 
programme qui se décline au rythme des saisons. Un menu riche 
en temps forts, dont vous pouvez profiter pleinement puisque 
ces musées sont désormais accessibles gratuitement à tous les 
Vauclusiens à l’année. Trois expositions temporaires marquent la 
rentrée. Liberté, Egalité, Fraternité - Mots et images d’une devise, 
exposition hors les murs labellisée par le Ministère de la culture, 
sera présentée en septembre et en octobre à l’Ecole Supérieure 
Professionnelle et de l’Education, à Avignon. L’exposition La Forêt 
est présentée, pour sa part, jusqu’au 30 septembre au Musée du 
Cartonnage et de l’Imprimerie de Valréas. Enfin, le Musée de la 
Vannerie, à Cadenet, accueillera Incroyable nature, un regard  sur 
les Espaces Naturels Sensibles (ENS) du Vaucluse, du 12 octobre 
au 3 novembre ( visite sur rendez-vous ). 
Dès novembre, les musées passeront à l’heure d’hiver : les lieux se-
ront fermés au grand public mais ouvriront leurs portes lors d’évé-
nements et d’animations. Ce sera le cas le 12 octobre puisque le 

Les musées départementaux 
visitent les saisons

Musée de la Vannerie accueillera un 
atelier autour de la vannerie sauvage 
en lien avec l’exposition sur les ENS. 
Le 20 novembre, le Musée d’Histoire 
Jean Garcin : 39-45 L’Appel de la 
liberté, à Fontaine-de-Vaucluse et le 
Musée de la Vannerie célèbreront la 
Journée des droits de l’enfant. Le 23 novembre, le Musée d’His-
toire Jean Garcin programmera une projection-débat autour du 
film Au revoir les enfants de Louis Malle. Du 16 au 24 novembre, 
le Musée du Cartonnage et de l’Imprimerie, à Valréas, participera 
à la « Semaine européenne de réduction des déchets ». Il sera 
ensuite temps de célébrer l’esprit de Noël avec des ateliers pour 
les familles, les mercredis 11 et 18 décembre au Musée de la 
Vannerie et au Musée du Cartonnage et de l’Imprimerie.
Programme complet, jours et horaires d’ouverture sur 
www.vaucluse.fr

Leçon de lithographie au Musée de Valréas  
Le procédé d’impression lithographique connaît un essor 
fulgurant dès la première moitié du XIXe siècle. Lithographe 
de formation et cartonnière, Sandra Durand fait revivre 
le temps d’un week-end la « bête à cornes » du musée, 
une presse lithographique du XIXe siècle. En parallèle, 
l’exposition La Forêt continue. L’occasion, jusqu’au 30 
septembre, de contempler la série de photographies de 
la fondation Goodplanet de Yann Arthus-Bertrand, qui 
sensibilise à la préservation des milieux forestiers mais aussi 
de découvrir deux artistes vauclusiennes : Léana Piraveau 
propose une œuvre en carton grand format intitulée Abris, 

une réflexion sur l’exploitation des forêts 
et Laurence Grateau (L de papier) offre 
une vision poétique de la nature à travers 
ses papillons et ses feuillages en papier 
découpés.  
Samedi et dimanche de 10h30 à 13h et de 
14h à 18h, démonstrations de lithographie. 
Entrée gratuite tout le week-end de 10h30 à 
13h et de 14h30 à 18h. 
Musée départemental du Cartonnage et de 
l’Imprimerie, 3 av. Maréchal Foch à Valréas. 

L’Hôtel du Département ouvre ses portes 
Construit à partir de 1710 par l’architecte François II Franque 
et son fils Jean-Baptiste, l’hôtel Desmarets de Montdever-
gues est classé au titre des Monuments Historiques depuis 
1932. « La collectivité départementale y est installée depuis 
1876 et c’est là, au sein de son hémicycle exceptionnellement 
ouvert au public le week-end des 21 et 22 septembre, que 
siègent et délibèrent aujourd’hui encore les conseillers dé-
partementaux » explique Maurice Chabert Président du 
Conseil départemental.
Samedi 21 et dimanche 22 septembre. Visites commentées à 
13h30, 14h45, 16h, 17h15. Durée d’environ une heure. Entrée 
libre. Inscription sur place à partir de 13 heures. 
Hôtel du Département, Place Viala, Avignon.

Pour plus d’informations 
www.vaucluse.fr
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Cap sur la Sorgue !
8e Raid Découverte Vaucluse

V
ous avez jusqu’au mercredi 25 septembre pour 
vous inscrire au Raid Découverte Vaucluse. 
L’occasion de prendre part à différentes épreuves : 
VTT, trail, course d’orientation, biathlon et canoë-

kayak. Le Raid met le cap sur les sources de la Sorgue avec, 
comme point de ralliement le Centre Départemental de 
Plein Air et de Loisirs de Fontaine-de-Vaucluse. « Chaque 
année, le Raid Découverte change de lieu permettant de 
mettre à l’honneur un territoire et ses paysages, souligne 
Pierre Gonzalvez, Conseiller départemental du 
canton de L’Isle-sur-la-Sorgue et Vice-Président du 
Conseil départemental délégué au Tourisme et au 
Marketing territorial. La Sorgue et ses environs vont 
être le terrain idéal en associant activités de pleine nature 
et environnement ». Pour preuve, le label « Développement 
durable, le sport s’engage », attribué par le Comité National 
Olympique et Sportif Français.

Organisé par le Conseil départemental, le 8e Raid Découverte 
Vaucluse donne rendez-vous, les 28 et 29 septembre, aux sportifs et 
aux amoureux de la nature. Les épreuves se déroulent aux sources 
de la Sorgue sur les communes de Fontaine-de-Vaucluse, Cabrières 

d’Avignon, Lagnes, Saumane et L’Isle-sur-la-Sorgue. 

P
ra

ti
qu

e Date limite pour les 
inscriptions : 25 septembre. 
Tarif : 30€ par personne pour 
la journée du samedi 28 
septembre (repas de 
fin d’épreuve compris) 
5€ pour la formule « enfant » 
(avec cadeaux et goûter). 60€ 
/personne pour le week-
end complet (possibilité 
d’hébergement au CDPAL 
de Fontaine-de-Vaucluse).  
Inscriptions au 
04 28 70 27 23. 
www.vaucluse.fr ou http://
vaucluse.franceolympique.
com. Facebook : @
RaidDecouverteVaucluse.

Sport

Les musées départementaux 
visitent les saisons

Agnès Berthonnier et Laurent Foulquier 
« Un super week-end sportif en pleine nature ! »
Tous les deux résidant à L’Isle-sur-la-Sorgue, 
Agnès Berthonnier et son compagnon Laurent 
Foulquier vont participer pour la troisième fois au 
Raid Découverte Vaucluse. Un rendez-vous que 
ces deux sportifs, membres du club de triathlon 
islois, apprécient particulièrement : « C’est un 
rendez-vous incontournable, pour l’ambiance 
très conviviale. Cela permet en plus de nous 
initier à plusieurs disciplines : j’ai découvert 
la spéléologie, le tir à la carabine et la course 
d’orientation,  tout en me faisant plaisir dans mes sports de prédilection, le vélo, la course à pied 
et la natation », confie Agnès Berthonnier. Un avis partagé par Laurent Foulquier : « On passe un 
super week-end, tout en découvrant de magnifiques sites à côté de chez nous ! ».

Les compétiteurs seront au départ d’épreuves 
organisées durant tout le week-end, à chaque fois 
par équipe de deux personnes (mixtes ou non). Au 
programme, sur ces deux jours : 30 km en VTT, 15 km de 
trail, des courses d’orientation (dont une en nocturne) et du 
canoë-kayak. Il est également possible de s’inscrire pour la 
seule journée du samedi 28 septembre. 
Deux programmes sont alors prévus : l’un pour les 
enfants, en « solo », de 10 à 13 ans (VTT, trail et course 
d’orientation). L’autre peut se faire en binôme, la formule 
idéale pour participer en famille ou pour les débutants. 
Il comprend, en prime, le « biathlon laser », une épreuve 
sans danger pour les pratiquants et sans dommage pour 
l’environnement, puisque le tir se fait avec une carabine 
laser. Et pour profiter pleinement de la Sorgue et admirer 
les paysages depuis un canoë-kayak, une épreuve aquatique 
« surprise » sera également proposée. 
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Faites 

avec le Conseil départemental

vec 120 000 licenciés, soit un habitant sur 
cinq, le Vaucluse est une terre où le sport joue 
les premiers rôles. Place aux Sports s’inscrit 

dans cette dynamique. Initialement programmée au mois 
de mai et reportée pour cause de pluie, cette grande 
manifestation gratuite est proposée pour la toute première 
fois par le Conseil départemental, en lien avec les acteurs 
sportifs, notamment les comités départementaux. « Ce 
sera une véritable vitrine du monde sportif vauclusien », 
s’enthousiasme Maurice Chabert, Président du Conseil 
départemental. 

Initiations, démonstrations, spectacles acrobatiques et vide-greniers 
« sportif »...  Autant de temps forts proposés le dimanche 22 septembre 

à l’hippodrome de la Durance, à Cavaillon, à l’occasion de la première 
édition de Place aux sports !

Ce nouveau rendez-vous placera ainsi sous les feux des 
projecteurs une grande diversité de disciplines. Une façon 
de valoriser chaque sport en rencontrant dirigeants et 
bénévoles sur les nombreux stands. Le public sera convié 
à s’initier et à assister à des démonstrations programmées 
tout au long de la journée : course d’orientation, squash, 
équitation, basket-ball, tennis, escalade, tir à l’arc, 
cyclotourisme, motocyclisme, rugby, randonnée ou encore 
volley-ball, handball, canoë-kayak, gymnastique, tennis 
de table, athlétisme, haltérophilie ainsi que pétanque 
et jeu provençal. A noter également, la présence du 
Comité Départemental Olympique et Sportif de Vaucluse 
(CDOS), des comités départementaux de sport adapté et 
d’handisport, l’EPGV (Education Physique et Gymnastique 
Volontaire), de l’UFOLEP, de l’USEP (Union Sportive 
de l’Enseignement du Premier degré) ainsi que la 
participation d’associations cavaillonnaises. 

Organisée avec le concours du club de cyclotourisme de 
Cavaillon, une « boucle » à vélo partira à 9h15 de l’hippodrome 
de la Durance pour une balade aux alentours de Cavaillon. 
Cyclistes confirmés et débutants sont attendus pour partir 
sur les routes environnantes. Chacun effectuera cette sortie, 
selon son niveau et à son rythme, avant de revenir pour une 
collation bienvenue !

Rendez-vous
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Deux spectacles étonnants mettront à l’honneur, l’un à 11h 
et l’autre à 16h, des shows « Urban Multi-Sports » (BMX, 
VTT Trial, trottinette freestyle et freerunner). Présentés 
par Freestyl’air, ces deux spectacles donneront peut-être  
envie aux spectateurs de s’essayer aux sports urbains. 
Les organisateurs installeront des modules de trottinette 
freestyle, adaptés à tous pour permettre aux adultes et aux 
enfants (5 ans et plus), de s’initier, grâce aux conseils d’un 
moniteur diplômé. Un écran géant diffusera toute la journée 
des films sur les activités sportives et retransmettra en direct 
les spectacles et les animations. Enfin, un vide-greniers 
« sportif » (réservé aux articles de sport) sera organisé de 10 
heures à 14 heures (inscription gratuite au 04 32 75 14 87 
jusqu’au vendredi 20 septembre). De quoi passer une belle 
journée en famille ou entre amis, d’autant qu’il sera possible 
de faire une pause gourmande sur place grâce à plusieurs 
food-trucks n 

  

Dominique Santoni 
Vice-présidente du Conseil départemental 
chargée des Sports

« Une fête du sport populaire 
et fédératrice » 
Les Vauclusiens ne le savent pas toujours mais 
le Conseil départemental soutient activement le 
monde sportif, notamment à travers les subventions 
accordées à 500 associations et clubs vauclusiens, 
mais aussi de grands événements comme les Trophées 
du Sport, les remises de ballons aux clubs sportifs 
ou l’opération « En Volley-Vous ». Le 22 septembre, 
c’est l’ensemble du monde sportif vauclusien qui 
sera ainsi mis à l’honneur.  Ce sera un événement 
fédérateur, résolument festif grâce à de nombreuses 
initiations et des shows spectaculaires. Les dirigeants 
et les bénévoles des clubs, qui n’ont pas toujours la 
possibilité de se rencontrer, se retrouveront pour 
échanger. 
Quant aux Vauclusiens, avec le soutien actif de 
la ville et de la société hippique de Cavaillon, ils 
découvriront la très grande diversité de l’offre sportive 
en Vaucluse »

‘‘

Rendez-vous
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A la tête de Fleuristes-et-fleurs, premier réseau 
indépendant français comprenant 1 500 enseignes, Valérie 
Feuillet s’attache à promouvoir le savoir-faire des artisans 
du bouquet, au cœur de ce groupement basé à L’Isle-sur-la-
Sorgue.                

Face aux grands réseaux de vente à distance dont la notoriété 
n’est plus à faire, Fleuristes-et-fleurs cultive un certain goût 
pour la discrétion. « Nous sommes une entreprise à taille 
humaine », lâche Valérie Feuillet en guise d’explication. Une 
discrétion qui ne l’empêche pas de tirer son épingle du jeu 
dans un secteur ultra-concurrentiel. La recette du succès ? 

« On reste authentique ! » résume cette cheffe d’entreprise, 
pas peu fière du chemin accompli en dix ans. Lorsqu’elle 
a lancé Fleuristes-et-fleurs, Valérie Feuillet a pu compter 
sur le soutien de 270 magasins qui l’ont suivie lorsqu’elle a 
choisi de voler de ses propres ailes, après plusieurs années 
passées au sein d’un « poids lourd » de la vente à distance, 
où elle a fait ses gammes. « Je m’occupais du suivi des ma-
gasins. J’étais en contact permanent avec les fleuristes », 
précise-t-elle. 

Aujourd’hui, Fleuristes-et-fleurs se déploie dans 
toute la France métropolitaine et dans les DOM-
TOM. L’entreprise emploie cinq salariés et fédère 1 500 
magasins. « On parle tous le même langage, celui des fleurs. 
Nous sommes des artisans du bonheur ». Pour permettre 
à son réseau de grandir doucement mais sûrement, Valérie 
Feuillet a toujours défendu une certaine vision de l’entre-
prise : « notre objectif est de rémunérer les commerçants à 
leur juste valeur tout en proposant le juste prix aux clients, 
notamment grâce à des frais de livraison réduits. L’intégra-
lité de la vente revient aux fleuristes, c’est notre fierté ! Pour 
le client, c’est l’assurance de payer au même tarif qu’en bou-
tique et de bénéficier, en prime, d’une création unique grâce 
au savoir-faire de nos artisans ». 

Quant aux fleuristes membres du réseau, ils font 
l’objet d’une sélection rigoureuse et adhèrent via 
un abonnement. « De notre côté, nous les accompa-
gnons et faisons leur promotion grâce à notre site internet, 
où chaque vendeur dispose de sa boutique en ligne. Nous 
veillons également à ce qu’il n’y ait pas plus d’un ou deux 
magasins du groupement dans une même ville ou un même 
secteur géographique ». Une proximité revendiquée par 
Valérie Feuillet.  « Même si les clients peuvent facilement 
commander sur internet, 75% des achats se font encore par 
téléphone, ajoute-t-elle. Le contact humain reste primordial 
car l’achat d’un bouquet reste étroitement lié aux moments 
forts de la vie, des moments de bonheur et d’autres plus dif-
ficiles : naissances, mariages, fête des mères, Saint-Valentin 
et décès » n 

Valérie Feuillet   

Portrait

Flower power !
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Portrait

De la biologie à la photographie, il n’y a qu’un pas, que 
David Tatin s’est décidé à franchir il y a quelques années. 
Itinéraire d’un Vauclusien amoureux de la nature et de son 
territoire.     

Silhouette sportive, peau tannée par le soleil et barbe 
fournie, David Tatin n’échappe pas aux clichés du 
baroudeur. Il faut dire que la marche, l’itinérance et 
l’immersion font partie du quotidien de ce photographe-
naturaliste de métier. « Je pratique le bivouac et j’aime 
bien dormir dehors dans des cabanes de berger avant 
qu’elles ne soient occupées, ou encore dans ma voiture », 
confie-t-il dans un sourire. Mais que guette ce quadra 
hyperactif ? Il cherche la petite bête, regarde la nature 
s’éveiller et, surtout, veille à la préserver. « À l’époque 
où je devais faire des choix, la photo ne m’apparaissait 
pas comme un métier, pas plus que la protection de la 
nature d’ailleurs. J’ai opté pour des études de biologie à la 
fac ». Son master lui permet de mener ses deux passions 
de front pendant plus de quinze ans. Puis, changement 
d’optique, il abandonne son microscope en labo, et 
préfère le viseur de son appareil photo pour observer 
la vie, mais cette fois-ci en pleine nature. David Tatin se 
forme à l’Ecole Nationale Supérieure de la Photographie 
d’Arles et revient pleinement à ses premières amours. 
« C’est ma double compétence : connaître la nature et 
savoir la photographier, je suis donc resté très nature ! »,  
s’amuse-t-il. Désormais, au fil des saisons, il parcourt, 

appareil photo en main, la Camargue, la Provence et son 
département qu’il connaît comme sa poche. 

« Quand je pense au Vaucluse, je pense au 
Ventoux, au Luberon et surtout à la diversité 
des milieux, dans laquelle je vais aller piocher. 
Ici, je ne m’ennuie jamais ». Paysage, faune, flore, 
tout l’inspire et David Tatin sait rester contemplatif et 
optimiste. « Il n’y a pas que des mauvaises nouvelles. 
Il y a des petits coins où je compte des plantes, je vois 
qu’elles se développent, ça c’est chouette, rien n’est 
figé », raconte, émerveillé, le photographe. L’étang salé 
de Courthézon, devenu un Espace Naturel Sensible, 
est l’un de ses endroits de prédilection : « On peut s’y 
balader et il y a une biodiversité énorme qui s’épanouit. Il 
y a plein de choses à voir et à photographier ». Et David 
Tatin ne manque pas d’y amener d’autres passionnés : « Je 
propose beaucoup de stages avec l’association Orbisterre 
et le Conseil départemental. Je travaille aussi avec les 
parcs régionaux qui sont mes premiers commanditaires 
et quelques revues spécialisées ». Commandes, stages, 
formations, expositions et nouvel objectif : l’écriture et 
la publication d’ouvrages, une manière supplémentaire 
pour ce photographe-auteur au regard à la fois pointu 
et sensible de « raconter, de transmettre des émotions 
personnelles, et de pousser à la réflexion sur notre 
rapport à la Terre » n 
www.orbisterre.fr

Photographe très nature
David Tatin     
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Groupe Les Républicains, UDI et divers droite 
On a eu chaud !
Ça y est, c’est la rentrée et le retour a des températures plus clé-
mentes. Cet été on a eu chaud et on s’est fait peur. En Vaucluse et dans 
toute la France, la vague de chaleur et ses effets ont inquiété les Fran-
çais pour eux, mais aussi pour leurs proches. Dès les premières cha-
leurs, le 84 s’est mis en alerte pour prévenir les risques sur la santé et 
être au côté des publics les plus fragiles (femmes enceintes, enfants, 
personnes âgées). Au niveau départemental, nous savons que préser-
ver l’environnement est une urgence et qu’il est essentiel de prendre 
les mesures politiques qui s’imposent. Parmi ces actions : la promo-
tion des énergies renouvelables, l’accès à une alimentation saine, la 
prise en compte de nos vulnérabilités climatiques, la préservation de 
notre biodiversité et de nos milieux naturels, la garantie de la cohésion 
sociale, le développement de modes de production durables ou  l’adap-
tation de nos territoires. Ce sont ces mesures, destinées à protéger le 
cadre de  vie des Vauclusiens, que nous appliquons au quotidien dans 
toutes les politiques publiques : mobilité, infrastructures, éducation, 
agriculture, social,  tourisme. Nous avons ainsi mis en place une poli-
tique ambitieuse de conservation des espaces naturels, lancé un appel 

à projets « Graines d’avenir 2019 » de soutien des jeunes agriculteurs, 
inauguré l’exposition « Graines comestibles » sur la préservation du 
vivant. Dans les collèges, nous sensibilisons nos jeunes à l’éducation à 
l’environnement, menons des actions contre le gaspillage, favorisons le 
bio, les circuits courts et tous nos grands projets intègrent les normes 
environnementales. Toujours dans cet esprit, le Département a organi-
sé une rencontre entre les collégiens et Béa Johnson, une Vauclusienne  
dont la vision d’un monde « Zéro déchet » puise dans un modèle réso-
lument « écologique ». Son défi  de contenir dans un  bocal l’équivalent 
d’un an de déchets produits par sa petite famille, illustre sa volonté 
d’agir. C’est une source d’inspiration. « Refuser, réduire, réutiliser, 
recycler et composter » : 5 règles simples pour susciter de nouveaux 
modes de consommation respectueux de la nature et de l’être humain. 
Il en va de notre avenir à tous, ne l’oublions pas et cela commence 
aujourd’hui !
Dominique  Santoni, Présidente du groupe LR, UDI et divers 
droite, Elisabeth Amoros, Jean-Baptiste Blanc, Suzanne Bou-
chet, Maurice Chabert, Laure Comte-Berger, Pierre Gonzal-
vez, Thierry Lagneau, Clémence Marino-Philippe, Christian 
Mounier, Jean-Marie Roussin, Corinne Testud-Robert.

Socialiste – EELV – Parti Communiste Français – Divers Gauche 
Pas de réussite sans développement partagé par tous. Après les canicules 
qui ont fragilisé la population, mis en péril l’agriculture et la biodiversité, 
l’été se termine. Voici le temps de la rentrée, période forte pour le Conseil 
départemental en charge des collèges. À l’heure où l’exécutif de droite de 
ce département se vante d’économies réalisées (dont certaines avaient 
été initiées bien avant son arrivée), nous sommes toujours très atten-
tifs à ce que l’éducation ne fasse jamais partie des secteurs sacrifiés. 
Accompagner les meilleurs vers la réussite est une chose – mais surtout, 
nous devons veiller à offrir à chacun les meilleures conditions possibles 
d’apprentissage. Au risque, sinon, de laisser s’instaurer une éducation à 
plusieurs vitesses, collèges huppés de centre-ville / collèges situés dans 
des quartiers moins favorisés, collèges urbains / collèges ruraux, etc.  
Au-delà même des équipements, dont le programme de rénovation doit 
être poursuivi, c’est l’ensemble de l’accompagnement qui doit être main-

tenu : sorties scolaires, programmes culturels etc. Il en va de l’honneur 
du service public et de la stricte égalité des chances pour les enfants 
de notre territoire. De même, ce magazine consacre une large place à 
l’implantation du très haut débit – réalisation que nous avons initiée, avec 
la précédente majorité dès 2014 (sans, d’ailleurs, recevoir l’approbation 
unanime de l’actuelle majorité qui pourtant la poursuit aujourd’hui). Là 
encore il s’agit de faire du Vaucluse un territoire connecté, sans laisser 
personne au bord du chemin : chaque entreprise, chaque service public, 
chaque foyer sera concerné par ce bond en avant.  
Collèges performants et accès au numérique, 2 exemples de ce qui doit 
nous guider dans notre action départementale : le souci du service rendu 
au public, à tous les publics.
Vos élus PS – EELV – PCF – Divers Gauche : 
D. BELAÏDI, G. BRUN, S. FARE, D. JORDAN, S. RIGAUT, N. TRIN-
QUIER, X. BERNARD, A. CASTELLI, JF. LOVISOLO, M. RASPAIL

Groupe Rassemblement National Notre groupe a attiré l’atten-
tion du Conseil Départemental à propos de la prolifération du frelon 
asiatique en Vaucluse. Ce redoutable prédateur des abeilles constitue 
également un danger pour les animaux et les hommes en cas d’at-
taque massive. Or, il n’entre plus dans les missions des sapeurs-pom-
piers de procéder à l’enlèvement  des nids de frelons et de guêpes, de 
sorte que les personnes confrontées à la présence d’un nid sur leur 
propriété doivent recourir aux services d’entreprises privées. Outre 
le coût de cette prestation, il n’est pas toujours possible pour cer-
taines de ces entreprises d’intervenir quand le nid est situé à grande 

hauteur. C’est pourquoi nous avons proposé que le CD84 procède 
dans un premier temps à la certification des entreprises les plus per-
formantes dans ce domaine pour ensuite proposer une participation 
financière du département suffisamment incitative pour que les par-
ticuliers procèdent à une demande de destruction des nids. Car pour 
lutter efficacement contre ce fléau, il est indispensable de procéder 
à des campagnes de destructions systématiques. Nous espérons que 
l’exécutif départemental fera sienne cette proposition pour le plus 
grand bien de tous. 
Hervé de Lépinau

Groupe Ligue du Sud - Alors qu’une poignée d’élus, de gauche 
bien souvent, se scandalisent que le Département puisse participer 
symboliquement (20 000 €€) à la reconstruction de N-D de Paris, 
sous prétexte qu’il s’agit d’une cathédrale catholique et donc que la 
neutralité serait bafouée, ces mêmes tartuffes ne trouvent rien à re-
dire quand des pièces ouvertement politiques sont jouées au Festival 
d’Avignon avec l’argent des contribuables (650 000 € du seul Conseil 

Départemental). De l’aveu même de son directeur, « cette édition 
2019, plus que les autres, aura été politique ». Migrants, racisme, 
culpabilisation de la France et des Français, toujours les mêmes ren-
gaines pour dénoncer notre pays et formater les consciences. Les 
élus de la Ligue du Sud ont choisi leur camp : celui de la fidélité 
à notre identité française et chrétienne et non les élucubrations de 
quelques bobos politisés ! Marie-Claude Bompard

Tribunes
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Groupe Le Vaucluse En Marche - Alors que nous traversons des 
périodes de canicule de plus en plus fréquentes, nous devons nous 
interroger sur les enjeux environnementaux. Parmi ceux-là, l’accès 
à l’eau potable reste le plus vital. Le groupe Vaucluse En Marche 

souhaite que nous nous engagions dans la réflexion nationale portée 
notamment par le député Morenas dont les propositions devraient 
dépasser les clivages politiques. 
alain.moretti@vaucluse.fr
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Centre départemental de Rasteau

Une scène pour les Vauclusiens
Avec le Centre départemental de Rasteau, dont il assure désormais directement 
la gestion et l’animation, le Conseil départemental continue de faire infuser 
la culture sur l’ensemble du territoire. Tout au long de la saison 2019-2020, 
une quinzaine de spectacles très éclectiques (cirque, chanson française, jazz, 
musique du monde, théâtre) feront la part belle aux artistes vauclusiens. C’est 
d’ailleurs le groupe avignonnais Manu & Co qui ouvre le bal le 12 octobre à 
20h30 avec « La fabuleuse histoire de Monbar », un concert théâtralisé qui se 
marre et nous narre la vie haute en couleur d’un bar de quartier. Parmi les 
premiers rendez-vous de la saison, le très attendu festival Cirque Divers nous 
donnera l’occasion, pendant les vacances de la Toussaint, de découvrir à Rasteau 
« Masse critique » de Lonely circus le 26 octobre (17h30) et la compagnie Les 
hommes de mains le 29 octobre (17h30). Le 1er novembre, rendez-vous avec la 
« Transe volcanique» de Lalala Napoli puis le lendemain avec « 8 femmes », une 
réjouissante fantaisie policière tirée du roman de Robert Thomas, déjà adaptée 
au cinéma par François Ozon. Le 29 novembre, jazz, blues et funk seront au 
programme avec Cut the alligator avant  de retrouver le 30 novembre le duo Lili 
Cros et Thierry Chazelle, deux acteurs-chanteurs-musiciens au jeu clownesque. 
Enfin, c’est un grand et joyeux balèti qui viendra clore le 7 décembre cette 
première partie de saison. En complément de ces rendez-vous et toujours pour 
soutenir l’émergence de nouveaux talents locaux, cinq projets artistiques seront 
également accueillis en résidence de création durant l’année.
Programmation et réservation au 04 32 40 33 33 et sur www.vaucluse.fr         S
o
rt

ir
©

La
et

iti
a 

Ge
ss

le
r



/3184 le mag du Département de Vaucluse - n°111 - 30

La Marche de 
l’Enclave des 
Papes pour aider 
les plus démunis  
La deuxième édition de la Marche 
de l’Enclave des Papes est orga-
nisée le 12 octobre au bénéfice 
de la Ligue contre le Cancer et 
des Restos du Cœur de Valréas. 
Cette randonnée pédestre de 42 
kilomètres peut s’effectuer seul 
(pour les plus aguerris) pour une 
participation de 10€ ou en relais 
de deux à quatre personnes (25€).
Cet événement est aussi une 
occasion d’admirer de magnifiques 
paysages, tels que les vues sur le 
Ventoux, les Dentelles de Mont-
mirail, mais aussi les bâtiments et 
quartiers historiques de communes 
de l’Enclave des Papes : Grillon, 
Richerenches, Valréas et Visan.  
Formulaire d’inscription  sur 
le site 
www.association-mep.fr

exposition naturemusique terroirthéâtre      livrejeune public

Avant de retourner au cœur de la cité des Papes la saison prochaine, l’opéra du Grand Avignon occupe 
encore la salle éphémère Opéra Confluence, située en face du parvis de la gare TGV. En cette fin d’année, 
sera proposé le 5e concours opéra jeunes espoirs Raymond Duffaut, les 27 et 28 septembre, qui révèle 
les jeunes talents de l’art lyrique. Le 6 octobre, ce sera aussi l’occasion de retrouver Molière et Lully à 
travers la comédie-ballet Monsieur de Pourceaugnac, produite par le Théâtre de l’Eventail. Les vendredi 
8 et 10 novembre, on savourera sans modération La Périchole, opéra champagne de Jacques Offenbach 
(production de l’opéra du Grand Avignon). Parmi les autres rendez-vous de l’automne, ne manquez 
pas Dance me, des ballets jazz de Montréal le 17 novembre et le ballet pantomime Scaramouche le 1er 
décembre, ainsi qu’une version française d’Hansel et Gretel interprétée à l’Autre Scène, à Vedène le 21 
décembre.www.operagrandavignon.fr

Dernière saison « hors les murs »   

Sortez nature !
Certes l’été est presque fini, mais pas question pour autant de ranger votre tenue de baroudeur et votre appareil photo. En 

Vaucluse, les rendez-vous nature défient les saisons et restent nombreux dans les 
Espaces Naturels Sensibles (ENS) de Vaucluse, entre autres, durant tout l’automne. 
Par exemple ? Une balade en canoë sur la Sorgue à Fontaine-de-Vaucluse, avec le 
Centre départemental de Plein Air et de Loisirs le 18 septembre ou encore un atelier 
photo nocturne aux Dentelles de Montmirail le 27 septembre, animé par Orbisterre. 
Tous à vos jumelles le 12 octobre pour observer les différentes espèces d’oiseaux 
entre eau et garrigue à Mérindol avec l’association Semailles. Autre belle expérience 
à vivre le 30 novembre où, à la nuit tombée, Ventoux Passion Nature vous propose 
d’apprendre à écouter et reconnaître les bruits des animaux sur le géant de Provence. 
Ces sorties à la découverte de la faune et la flore vauclusiennes sont toutes gratuites 
et encadrées par des spécialistes éco-animateurs.   
Guide des balades dans les ENS et agenda complet des Rendez-vous nature 
2019 sur www.vaucluse.fr

Rendez-vous Espaces Naturels Sensibles

Opéra du Grand Avignon 

Le 12 octobre
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Cavaillon, 
en avant 
les premières !
Jours de fête pour les amoureux 
du septième art. Les Rencontres 
cinématographiques font leur 
rentrée à Cavaillon pour une 
16e édition. Pendant quatre 
jours, projections de courts et 
longs-métrages, rencontres 
et entretiens entre profession-
nels du cinéma et public vont 
s’enchaîner. Une occasion unique 
pour découvrir en avant-première 
les grands films de demain et 
rencontrer des professionnels du 
cinéma. 5 € la séance. 
www.rencontrescine-cavail-
lon.fr         

Le sixième marché 
au miel et aux saveurs, 
proposé par le Syndicat des 
Apiculteurs du Vaucluse et la 
ville de Pernes-les-Fontaines, 
se tiendra le 29 septembre. Une 
journée dédiée à la découverte 
de l’apiculture et aux bienfaits 
des produits de la ruche mais 
aussi l’occasion de rencontrer 
des apiculteurs.
www.perneslesfontaines.fr

expos, concerts, spectacles, manifestations...

     livre sport

Du 26 au 29 septembre

Le Parcours de 
l’Art : une joyeuse 
harmonie créative 
Le Parcours de l’Art fête son quart 
de siècle dans un joyeux Tohu-
bohu(s), le nom de cette nouvelle 
édition. Une véritable aubaine pour 
les 34 artistes sélectionnés qui, 
durant deux semaines, mettront 
en scène leurs œuvres dans une 
dizaine de lieux emblématiques 
d’Avignon, en entrée libre. 
10 000 visiteurs en 2018 ont 
cheminé d’un lieu d’exposition à un 
autre. Mais ce festival ne se limite 
pas à cette déambulation artistique, 
c’est aussi un programme culturel 
riche et varié avec ateliers, confé-
rences, rencontres, projections, 
visites commentées et insolites.  
www.parcoursdelart.com

Du 5 au 20 octobre La rentrée des expos 
Inaugurées à la belle saison, ces expositions sont toujours à 
découvrir en cette rentrée. Profitez-en !

• Les retardataires peuvent ainsi découvrir ou redécouvrir Picasso 
lever de rideau au Musée Angladon d’Avignon.  Une expo sous 
forme de « grande parade » aux mille acteurs, visible jusqu’au 22 
septembre. 

• Basquiat remix est l’une des quatre expositions de la Collection 
Lambert en Avignon. Un retour aux sources de la peinture de 
Jean-Michel Basquiat où se côtoient Matisse, Picasso, Twombly ou 
encore Charlie Parker jusqu’au 29 septembre. 

• Filam(a)nt met en lumière un choix d’œuvres textiles contemporaines 
de 12 artistes africains, jusqu’au 5 octobre à la Fondation Blachère, 
à Apt. Entrée libre.

• Le paquet de Gauloise des années 60, le logo du TNP ou encore 
les trois clés du Festival d’Avignon, c’est lui qui les a créés. Affiches, 
dessins, revues... le travail et la personnalité de Jacno sont à 
découvrir à la Maison Jean Vilar, à Avignon, jusqu’au 14 décembre.

• Aki Kuroda investit jusqu’au 29 septembre le musée Lapidaire à 
Avignon. L’artiste japonais, inspiré par la ville et ses mouvements, 
met en scène 15 toiles monumentales pour To be or not to be, une 
exposition inédite.

• « C’est en Vaucluse que j’ai posé les bases de mon œuvre », 
confie Ernest Pignon-Ernest. Près de 400 de ses photographies, 
collages, dessins au fusain ou à l’encre noire sont exposés dans la 
grande chapelle du Palais des papes. Ecce homo, la rétrospective, 
se poursuit jusqu’au 29 février 2020.
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Avec le soutien des Comités départementaux sportifs 84


